
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 

POUR PRENDRE EN MAIN LE DESTIN DU MUSÉE 
 
La Fédération des écomusées et des musées de société se félicite que le principe de 
l’imprescriptibilité et d’inaliénabilité des collections de musées soit réaffirmé par le rapport de 
Jacques Rigaud et prend acte du ralliement de Madame Christine Albanel, ministre de la culture à 
ce point de vue. Si la menace semble pour l’instant écartée, elle reste néanmoins vigilante sur 
cette question qui n’est pas pour autant résolue et face à toute tentative de marchandisation 
du patrimoine. Elle se demande, avec la disparition annoncée de la Direction des Musées de 
France, qui va mettre en œuvre les préconisations qui sont avancées concernant les collections et 
leur gestion ? Les conclusions du débat qui a été engagé à cette occasion doivent 
maintenant donner lieu à un véritable échange avec les professionnels tous statuts 
confondus qui peuvent être forces de proposition. 
Dans un contexte sans précédent de réforme des politiques publiques et des services de l’État, 
alors que le rapport Rigaud affirme une nouvelle fois leur mission d’intérêt général et de service 
public, l’enjeu du financement des musées n’est pas résolu. Alors que le plan national d’éducation 
artistique et culturelle invite les établissements scolaires à s’appuyer sur l’institution muséale pour 
sa mise en oeuvre, les musées voient leurs financements fondre de façon dramatique au 
moment où ils sont confrontés à un renouvellement générationnel important des salariés et 
des bénévoles qui soutiennent et accompagnent leur action depuis plus de 20 ans. 
De fait, la FEMS appelle de ses vœux une réflexion collective sur la place du musée au 
sein des politiques culturelles en lien avec l’évolution de notre société.  
Elle s’inquiète également de l’avenir du ministère de la culture dans le cadre de la RGPP 
(Révision Générale des Politiques Publiques), ainsi que du devenir de la Direction des Musées de 
France, institution nécessaire pour encadrer et soutenir la vie des musées et faire respecter 
nationalement les principes essentiels qui régissent nos institutions. 
Encore une fois, nous mesurons les nécessaires adaptations au changement et sommes prêts à les 
accompagner, mais la concertation et le dialogue sont plus que jamais nécessaires pour y parvenir 
dans un objectif de renouvellement et d’innovation. Force est de constater que c’est loin d’être le 
cas aujourd’hui.  
C’est pour toutes ces raisons que la Fems appelle à la création d’un groupe de réflexion 
associant tous ceux qui souhaitent débattre et proposer autour des musées et, plus 
largement, de la culture. La mobilisation doit dépasser aujourd’hui le seul cadre de la 
contestation pour s’engager dans un échange d’idées constructif à porter ensuite à la connaissance 
de nos élus. 
C’est une nécessité absolue pour continuer à avancer, à créer, à espérer. 
La plateforme de débat sera lancée sur le site internet de la Fédération à la mi-mars avant les 
Rencontres professionnelles annuelles qui se tiendront les 27, 28 et 29 mars à l’Ecomusée de la 
grande Lande à Marquèze et nous communiquerons à cette occasion la liste des personnes qui 
nous rejoignent dans cette réflexion devenue incontournable. 
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